
Chers paroissiens,  

Aujourd’hui encore l’Evangile nous parle d’une béatitude : participer au « repas dans le Royaume de 

Dieu ». Nous savons que la Bible utilise des images pour nous faire comprendre des réalités célestes. 

Ainsi le repas, ou le festin dans d’autres textes, est une image de la joie du Royaume, comme par 

exemple le repas de noces de Cana. 

La Bonne nouvelle qu’arrive jusqu’à nous aujourd’hui est que cette joie, ce banquet, est ouverte à 

tous ; tous les hommes peuvent participer de cette béatitude. 

Les premiers invités sont les juifs, le peuple élu par Dieu ; rappelons-nous que Jésus se trouve dans la 

maison d’un pharisien. Or, comme le dira saint Paul dans ses lettres, par le fait que les juifs n’ont pas 

reconnu le Messie, l’invitation à ce banquet c’est ouverte aux peuples païens, c’est-à-dire à nous aussi.  

Pourquoi le peuple juif n’a pas reconnu Jésus ? Parce qu’il était affairé avec d’autres occupations, 

légitimes mais pas essentiels, comme les premiers invités au repas. Et nous, savons nous reconnaitre le 

passage du Seigneur Jésus dans notre vie, dans notre journée, dans ce temps ? Dans ce temps où de 

confinement, nous aurons moins d’occupations. Prenons notre temps pour discerner, pour être avec 

Dieu. 

Voilà que la porte du festin s’ouvre à tous, pas en vertu de leurs mérites, mais par la volonté du roi que 

plus de personnes possibles participent à sa fête. Nous voici encore. Le Seigneur nous a élu pas en 

fonction de nos mérites, de notre « être digne », mais parce qu’Il veut que tous les hommes rentrent 

dans la fête, que leur vie soit une fête. Alors, soyons-nous reconnaissant à ce Dieu qui nous à choisi, 

qui nous invite à ce que notre vie soit une fête, soit pleine de joie. Et ne regardons pas à nous-même, à 

nos manques, à nos faiblesses, car c’est Dieu qui appelle « les pauvres, les estropiés, les aveugles et les 

boiteux », ceux qui seuls ne peuvent rien faire, ceux qui ont toujours besoin de l’autre. Et si nous 

sommes dans ces catégories, heureux sommes-nous, car alors nous pourrons vraiment gouter de e 

repas ! Voilà une autre Bonne Nouvelle ! 

Bonne journée à tous ! 

En communion de prière. 

Paix 

P. Luca 


